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Les îles du printemps éternel
Alors qu’elles n’étaient qu’une escale pour Christophe Colomb, les îles Canaries  
sont devenues pour tous les amateurs de voile venus après lui une région  
navigable quasiment toute l’année – avec quelques exceptions qui confirment  
la règle… Carl Victor a navigué à Tenerife et Lanzarote peu avant la pandémie.

La véritable beauté  
de Grande Canarie  
se trouve à l’ouest. 

    Carl Victor

Si cela m’était arrivé en Grèce, j’aurais probablement écrit: 
«celui qui vient trop tard est puni par les dieux». Je ne peux 
donc que m’agacer d’avoir essayé de monter dans le train 
«Charterweek Kanaren» alors qu’il était déjà parti. Plus un seul 
bateau n’était en effet disponible, pas même 
une seule couchette. Tout simplement 
complet! Qu’est-ce qui rend donc cette zone 
de navigation si attrayante? Les îles Canaries 
ont l’avantage d’être situées dans la zone 
des alizés du nord-est – le vent y est donc 
une quasi-garantie. En outre, il ne se passe pas un jour sans 
que le soleil ne brille dans le ciel, même en hiver. Sans oublier 
le fait que les îles sont belles et que l’infrastructure y est de 
très bonne facture. Il faut toutefois être conscient qu’il s’agit 
d’une région hauturière, qui peut s’avérer exigeante pour le 

skipper et l’équipage. Les dépressions atlantiques en hiver 
progressent souvent loin vers le sud, et les zones de vents forts 
intensifient en été les alizés, qui rugissent déjà bien souvent à 
cette période de l’année. L’amplitude des marées peut en outre 

atteindre trois mètres. Tous des aspects qui 
peuvent faire hésiter même les navigateurs 
chevronnés. Mais bonne nouvelle: la 
Charterweek est précisément là pour cela! 
Dès le briefing, la plupart des inquiétudes 
sont dissipées. Les éventuels problèmes lors 

de la première sortie en mer sont résolus via les ondes ultra-
courtes, et une équipe attend généralement au port afin de régler 
immédiatement les problèmes techniques. Et une fois les amarres 
larguées, on peut s’adonner librement à sa passion, que ce soit 
pour accumuler des milles ou pour profiter d’une excursion à 

01	 San Andrés se trouve à seulement dix kilomètres au nord-est  

de la capitale Santa Cruz de Tenerife.

02	 Cap sur Santa Cruz de Tenerife.
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Informations nautiques

Région: Une région hauturière qui peut mettre au défi 
le skipper et l’équipage.
Cartes marines: Imray E2 – Islas Canarias. Cartes 
marines espagnoles SP60A, 60B, 61A ainsi que SP 600, 
601, 602, 603, 604, 605, 610, 612, 613.
Littérature nautique: Oliver Solanas Heinrichs et 
Mike Westin: «Cruising Guide to the Canary Islands».
Vent et météo: Entre mai et septembre, les alizés du 
nord-est peuvent souffler fort. Pendant les mois d’hiver, 
les dépressions atlantiques se déplacent loin au sud et 
apportent du mauvais temps et des vents qui peuvent 
souffler en tempête du sud-ouest au nord-ouest.
Bulletins météo: Météo et prévisions de vent sur 
www.windfinder.com ou www.passageweather.com. En 
Espagne, le service météo d’AEMET (Agencia Estatal 
de Meteorología) est très populaire.
Balises et repères: La région est bien signalée et 
balisée.
Marées et courants: L’amplitude des marées peut 
atteindre 3 mètres. Le courant des Canaries se déplace 
vers le sud-sud-ouest à une vitesse de 0,5 à 1 nœud. Le 
courant de marée peut atteindre 3 nœuds. Le courant de 
jusant circule vers le sud, le courant de flot vers le nord. 
Climat: Les températures maximales dépassent rarement 
les 30 degrés et les minimales rarement en dessous de  
20 degrés. 
Vêtements: Il convient d’avoir toujours à bord des cirés et 
des pulls. 

01	 Dans le port d’Arrecife, la capitale de Lanzarote.

02	 Punta Fariones, près du cap nord de Lanzarote.

03	 Caleta del Sebo sur La Graciosa.

04, 05  Le parc national de Timanfaya sur Lanzarote est également 
appelé Montañas del Fuego (montagnes de feu) en raison de  
ses nombreux volcans. 

travers ce magnifique monde insulaire. Le dernier jour, les 
participants se retrouvent alors pour une régate de clôture, lors 
de laquelle il s’agit de trouver l’équilibre entre ambitions 
sportives et plaisir. Mais malheureusement, tout ce beau 
programme se fera sans moi…

Finalement un yacht déniché
Le nom de la capitale de Lanzarote signifie «récif» – et à juste 
titre. Bien que le mot espagnol «arrecife» n’ait pas une 
consonance aussi dangereuse, je veille à bien rester entre les 
balises du chenal à travers lequel je pilote notre bateau hors 
de la marina de Lanzarote. Comment en suis-je arrivé là? La 
société de charter possède en fait deux bases sur les îles 
Canaries. Pour la Charterweek, elle a cependant besoin que 
tous ses bateaux se trouvent à Las Galletas, au sud de Tenerife. 
Le 46 pieds sur lequel je me trouve y compris. Lorsqu’on me 
l’a proposé, je me suis dit qu’un convoyage était toujours mieux 
que pas de croisière du tout dans les Canaries. Josemi 
(José-Miguel), un «Canario» de Lanzarote, est présent à bord 
pour me guider jusqu’aux plus belles côtes des îles Canaries. Il 
m’indique donc de virer à bâbord derrière la jetée de Puerto de 
los Mármoles et de mettre le cap sur La Graciosa. Bien que le 
vent souffle légèrement de face, nous restons à l’abri de la côte 
est de Lanzarote, où les volcans ont façonné le visage de l’ île 
dans un brasier de lave et de cendres. La dernière fois, c’était 
il y a 180 ans. Depuis lors, ce mélange de beauté et de terreur 
exerce une fascination à laquelle il est impossible de résister. 
Et en particulier des jours comme celui-ci, où les averses tissent 

leurs rideaux devant les volcans et leurs cratères. Une expérience 
véritablement rare sur cette île déserte! Par le travers de Jameos 
de Agua, la pluie s’abat même sur le pont, et le Mirador del Rio 
est enveloppé d’épais nuages au moment où nous contour-
nons les falaises de Punta Fariones et pénétrons dans l’Estrecho 
del Rio. La Graciosa baigne quant à elle déjà dans la lumière 
de fin d’après-midi, comme si elle essayait de faire honneur à 
son nom. Étant donné que Josemi préfère nettement les 
marinas aux mouillages, nous nous amarrons à une jetée de la 
Caleta del Sebo. La baie de Playa Francesa, l’une des plus 
belles des îles Canaries, se trouve juste au coin. Le port en 
revanche ressemble à tous les autres. Quiconque souhaite 
découvrir le côté «gracieux» qui se cache derrière ce paysage 

stérile devra laisser derrière lui les maisons  
du village et marcher le long des sentiers 
sablonneux de l’ îlot.

L’ouest sauvage
La prochaine étape devrait nous mener à Puerto del Rosario. 
La capitale de Fuerteventura s’est quelque peu embellie 
ces dernières années, et j’ai particulièrement été séduit 
par son quartier portuaire. La nuit venue, la 
protection contre les surcharges des batte-
ries commence toutefois à sonner et ne veut 
plus s’arrêter. Alors que nous nous trouvons 
devant la plaine d’El Jable, nous signalons le 
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problème et, au moment où nous apercevons par le travers les 
montagnes de feu de Timanfaya, on nous ordonne de nous 
rendre à la Marina Rubicón. Avec un vent arrière qui se lève et 
une houle qui s’intensifie de plus en plus, nous filons le long de 
la côte nord-ouest de Lanzarote. Notre bateau n’ayant pas de 
bôme de spi, nous devons nous décider pour l’une des deux 
voiles. Josemi déroule donc le génois, qui se met à battre, et 
moi de souffrir avec lui. Par vent arrière, je hisse toujours la 
grand-voile avant d’amener la bôme jusqu’aux haubans, 
j’étarque le bras et règle la grand-voile de sorte qu’elle frotte 
le moins possible contre les barres de hune et les haubans. Le 
lendemain matin, même toutes ces manœuvres ne nous aident 
plus à avancer. Le vent toujours arrière est un peu timide 
aujourd’hui, si bien que seul le moteur peut nous amener à 
temps à destination. Nous contournons la Punta de la Entallada, 
cap des îles Canaries le plus proche de l’Afrique. Lorsque la 
calima souffle depuis là, l’été fait son apparition sur les «îles 
du printemps éternel» avec des températures pouvant atteindre 
les 40 degrés à l’ombre. Ce «souffle du Sahara» transporte le 
sable du désert jusqu’aux îles Canaries, déversant une partie 
de ce dernier sur le côté sous le vent de la Punta de Jandía, 
dont les plages ressemblent à des dunes formées de sable doré 
et sa baie nous invite à y jeter l’ancre. Bien que le trajet d’ici à 
Grande Canarie serait plus court de dix milles marins, le guide 
de navigation ne la mentionne pas. Probablement est-elle trop 
exposée au sud et trop souvent frappée par la houle. 

Notre bateau navigue bien. Mais sur le chemin vers Grande 
Canarie, le vent portant ne nous aide pas beaucoup. Continuer 
au moteur constitue donc une option acceptable afin de 
parcourir un nombre décent de milles. En début d’après-midi 
déjà, l’entrée du port de Las Palmas se dégage de la brume qui 
s’attarde sur la mer. À la mention du nom de «Puerto de la Luz», 
tout navigateur pensera immédiatement à «Muelle Deportivo» 
– peu d’endroits sont en effet aussi chargés d’histoire que cette 
marina. Même le circumnavigateur Hiscock (1908-1986) s’y 
était amarré et s’était moqué des eaux huileuses du port. Mais 
c’était autrefois! Entretemps, les îles Canaries ont reconnu plus 
tôt que le reste de l’Espagne l’importance de préserver un 
environnement propre. En outre, il n’est plus nécessaire de 

01	 Un plaisir de naviguer à l’état pur sur l’Atlantique.

02	 Punta de Jandía sur Fuerteventura abrite de magnifiques plages.

03	 Le phare de Punta de la Entallada a été construit dans les années 1950.

04	 Relativement beaucoup de trafic à l’entrée du port de Las Palmas.
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Îles Canaries

Grande Canarie

Fuerteventura

Lanzarote

Tenerife

La Palma

Arrecife

Las Galletas

La Graciosa

Jameos del Agua

Mirador del Rio
Punta Fariones

Caleta del Sebo
Playa Francesa

Puerto del Rosario

Timanfaya

Rubicón

Punta de la Entallada

Punta de Jandía
Puerto de la Luz
Vegueta

Agaete
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grimper à des échelles pour débarquer, et des pontons flottants 
compensent le marnage de près de trois mètres. Depuis ces 
derniers, il est possible de marcher jusqu’à la rue commerçante 
ou de prendre le bus pour Vegueta, vieille ville de Las Palmas 
empreinte d’atmosphère. Mais la véritable beauté de Grande 
Canarie se trouve sur la côte ouest, là où peu de navigateurs 
s’aventurent. Sauvage, elle n’abrite en effet qu’un seul port 
offrant un abri aux yachts: le Puerto de las Nieves. Encastré 
de manière spectaculaire dans les falaises, ce dernier se trouve 
à la lisière du village de pêcheurs d’Agaete, dont les bistros 
accueillants sont très populaires. 

Un puissant courant de marée
Craignant que notre bateau ne soit trop long de quelques pieds 
pour le Puerto de las Nieves, nous décidons de naviguer jusqu’à 
Santa Cruz de Tenerife. Au large de la côte nord de Grande 
Canarie, la mer écume sur de nombreuses falaises. Empreints 
de méfiance envers ces dernières, nous commençons par lofer 
avant de tourner à l’ouest. Entre Grande Canarie et Tenerife, 
le courant des Canaries se déplace vers le sud-sud-ouest. Le 
courant de marée peut quant à lui s’avérer bien plus fort: à 
marée basse vers le sud, et à marée haute vers le nord. Lors de 
mes précédentes croisières, je calculais le cap et le corrigeais 
toutes les heures en fonction des dérives du courant. Aujourd’hui, 
nous entrons sur le traceur l’entrée du port de Santa Cruz et 
laissons le navire suivre sa route jusqu’à destination. En arrivant 
à la marina de Santa Cruz, je me demande ce que serait notre 
vie de navigateur sans toute cette électronique? Quoi qu’il en 
soit, Santa Cruz m’accueille avec une atmosphère animée, des 
cafés fréquentés et un pain si fraîchement préparé qu’il me 
donne envie de le manger à bord. 

Le lendemain matin, c’est le calme plat. Ce qui ne présage 
rien de bon pour les quarante milles marins restants. Mais c’est 
alors que le vent commence à faire mousser la mer, et nous ne 
tardons pas à filer par vent arrière le long de la côte de Tenerife 
en direction du sud. Arrivés à Las Galletas, nous sommes 
attendus avec impatience. La flottille est désormais au complet. 
La Charterweek peut commencer!

01	 Le Puerto de las Nieves, sur la côte ouest de Grande Canarie, est encastré dans  
de spectaculaires falaises.

02	 En route pour Santa Cruz de Tenerife.

03, 04  Le port de Santa Cruz.

05	 Les bateaux se tiennent prêts à Las Galletas pour la Charterweek.


